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TOURISME D’ÉTÉ

Sur les petites routes…  
DANS LES CÔTES-D’ARMOR

Eviter les circuits balisés, musarder sur les sentiers côtiers, c’est avec cette 
règle que l’on suit les itinéraires buissonniers de France. Premier épisode : 

90 km de Saint-Brieuc à la Côte de Granit rose. La Bretagne comme on aime !
PAR PASCALE DESCLOS. PHOTOS BERTRAND RIEGER.
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O
ublier le GPS, sortir sa vieille 
carte routière, emprunter les 
départementales, accepter  
de se perdre, tourner sur cette 
petite route qui sinue entre  
les haies… Et, au bout, la mer, 
que l’on s’attache à suivre au 

plus près. De Saint-Brieuc, on pouvait filer sur la 
nationale 12 jusqu’à Brest, mais on a pris la sortie 
Guingamp et coupé par la D8, direction la côte, 
à travers des champs entrecoupés de petits bois 
et de hameaux aux toits d’ardoise.

PAR LA D8, À LA DÉCOUVERTE DE TRÉGUIER
Première surprise sur ces chemins buissonniers : Tréguier. Moins connue  
que Paimpol, cette cité médiévale est blottie à 10 km des côtes de la Manche, 
au fond de l’estuaire formé par le Guindy et le Jaudy. Un port à voiliers, des 
ruelles pavées, de pimpantes maisons à pans de bois et l’une des plus belles 
cathédrales de Bretagne, repérable à sa flèche de 60 m… Nous voilà dans le 
fief de saint Yves, patron des avocats. « Né en 1253, ce fils de chevalier, devenu 
orphelin très jeune, prit toute sa vie la défense des miséreux », raconte notre 
guide, Ella Fournier, devant la statue du saint, qui monte la garde entre le riche 
et le pauvre, à l’entrée de l’édifice. Sur les murs de granit, la lumière des vitraux 
chatoie de toutes les couleurs. Les « miséricordes », ces stalles en bois où les 
chanoines de Tréguier s’asseyaient jadis, s’ornent de dragons enflammés et de 
monstres velus. Quant au cloître, c’est un bijou Renaissance. Tout cela donne 
envie de s’attarder avant d’aller voir la mer : de passer la nuit à l’hôtel Saint-
Yves (à partir de 55 € la double + 9,50 € le petit déjeuner), près de la cathé-
drale ; de faire un tour à la galerie d’Ys, où les sœurs Le Poupon transforment 
la nacre d’ormeau en perles et en marqueterie ; de visiter la maison d’armateur  
de l’écrivain Ernest Renan… Sans oublier de s’offrir une galette noix de Saint-
Jacques-poireau à la Crêperie des Halles (16,50 €, 16, rue Ernest-Renan).
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PAR LA ROUTE DE WOAS WENN,  
UN PETIT BOUT DU MONDE
La D8 traverse le pont sur le Guindy et 
rejoint Plouguiel. Dans le bourg, on bifurque 
sur la route de Woas Wenn, l’estuaire du 
Jaudy en ligne de mire. Le marquage dispa-
raît du bitume, remplacé par de l’herbe. Un 
autre voyage commence, plus lent, poétique. 
Vitres baissées, on lève le pied, prêts à se  
laisser tenter par un panneau, une balade… 
Comme le jardin du Kestellic : serpentant 
entre bassins suspendus, érables du Japon et 
fougères arborescentes, son allée fleurie des-
cend à flanc de falaise jusqu’à un manoir. En 
1880, l’aventurier breton Aristide Talibart 
mouilla ici son trois-mâts et décida d’inves-
tir sa fortune dans ce petit bout du monde.
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1-2. A Tréguier : le riche et le pauvre 
entourent la statue de saint Yves. Maison 
typique du Trégor. 3. Le jardin du Kestel- 
lic (6 ha) domine la rivière du Jaudy.
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TOURISME D’ÉTÉ

AU FIL DES « RIBINES »
Et c’est reparti. Les champs d’artichauts s’étirent 
jusqu’au bord de l’estuaire, les goélands volent en 
rase-mottes au cul des tracteurs, des calvaires 
veillent aux carrefours. Nous roulons doucement 
au fil des ribines, ces chemins de traverse qui 
tissent leur labyrinthe entre les hameaux. A la 
Roche-Jaune, une ruelle plonge vers le port.  
En contrebas, une anse de sable blond, quelques 
bateaux échoués… Sur la jetée, la terrasse du Café 
Pesked nous tend les bras (14,50 € les moules 
marinière, le Café Pesked, sur Facebook). Puis, 
3 km plus loin, au bourg de Plougrescant, on se 
frotte les yeux devant la chapelle Saint-Gonéry : 
non, son clocher penché n’est pas l’effet d’une hal-
lucination ! Sa flèche en plomb, trop lourde pour 
la base, s’est simplement inclinée avec le temps.

BALADE AU GOUFFRE
DE PLOUGRESCANT
Encore quelques chaumières aux volets 
bleus et un bois de pins à passer sur la 
route de Toul al Louarn, et le paysage 
change. On arrive sur la grève de sable 
de Pors Hir (p. 40). A perte de vue, la 
marée basse découvre de gros rochers 
de granit, des îlots sauvages… Même 
impression sur la lande, où les géants de 
pierre gisent entre les ajoncs. On gare la 
voiture et l’on part à pied sur le sentier 
du littoral, 4 km aller-retour jusqu’au 
gouffre de Plougrescant. L’érosion a fis-
suré le magma remonté des profondeurs 
de la Terre il y a des millions d’années 
pour sculpter des paysages dantesques, 
tantôt noirs et âpres, tantôt or et tur-
quoise, au gré des marées. Partout, des 
criques de galets, des tapis d’herbe rase, 
où pointe le mauve des œillets… Lon-
geant la côte déchiquetée, la route des 
ajoncs nous entraîne vers Pors-Scaff, 
Buguélès, l’anse de Pellinec, où se blottit 
une fermette à croquer, avec son voilier 
remisé au jardin. Mais chut ! à vous de 
la trouver. On dormira ce soir au Grand 
Hôtel de Port-Blanc, face à l’île Saint-
Gildas (94 € la double + 11 € le petit 
déjeuner, grandhotelportblanc.com).
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4 et 5. Calvai- 
 res moussus, 
grèves à marée 
basse… On 
gagne à pied le 
moulin de l’île 
de Balanec. 
6. Une fermette 
domine l’anse 
de Pellinec.



SUR LA D788, SEULE VOIE JUSQU’À  
PLOUMANAC’H
De la côte, la départementale nous ramène vers Trégastel  
et la vallée des Traouïéro. Au creux de la forêt, le ruisseau 
du Kerougant se faufile entre les blocs de pierre moussus. 
Le chuchotis de l’eau, les trilles des oiseaux, une ombre  
furtive… dans pareil décor, on se laisse vite emporter par 
les histoires de korrigans de Gaël Descat (7 € la balade, le 
mercredi et le vendredi après-midi, de juin à septembre, 
sites-et-patrimoine-tregastel.info). Puis on file jusqu’au port 
de Ploumanac’h, le bijou de la Côte de Granit rose. De notre 
chambre à l’Hôtel de l’Europe (à partir de 72 € la double 
+ 10,50 € le petit déjeuner, hoteldeleurope-perros.com), on 
voit le sentier des douaniers. Alors, comme les Bretonnes 
qui autrefois voulaient se marier, on va planter une aiguille 
dans le nez de la statue Saint-Guirec, à l’oratoire de la plage, 
et on part humer la mer. Au couchant, les rochers prennent 
des allures de géants et avivent leurs teintes roses, les ajoncs 
sont d’or, la mer est blanche d’écume… Un fou de Bassan  
s’envole du phare Le Mean-Ruz vers l’archipel des Sept-Iles.

EN VOITURE (ET À PIED) POUR L’ÎLE MILLIAU, LE PARADIS !
Aujourd’hui, on laisse la station balnéaire de Perros-Guirec pour improviser 
un itinéraire bis : D6, D11, puis D21 vers Trébeurden. En chemin s’égrènent 
chapelles bâties près de « sources sacrées », comme la croquignolette Saint-
Samson, et menhirs fichés de croix, tel celui de Saint-Uzec, véritable Bible gra-
vée dans la roche. Au Moyen Age, l’Eglise avait l’art de détourner les anciens 
cultes celtes sans trop heurter les populations. A Trébeurden, l’île Milliau nous 
fait de l’œil. C’est marée basse, ça passe à pied par le gué ! Du parking du port, 
on grimpe sur le petit massif rocheux pour franchir la langue de sable reliant 
l’île (1 km sur 500 m) au continent. Nous voilà au paradis ! La mer est glaz, à 
traduire par « bleu, vert, gris », selon l’humeur du soleil et la course des nuages.

J’Y VAIS !

De Saint-Brieuc, location de voiture à partir de 54 €  

par jour sur sncf-connect.com. Infos sur cotesdarmor.com.  

A ne pas manquer Une des randonnées et sorties en petits groupes 

(kayak, pêche à pied, cueillette d’algues…) des guides nature  

d’Escapade Glaz. Rens. au 06 52 53 31 05 et sur escapadeglaz.fr.
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7 et 8. Des pay- 
sages sculptés 
par les vents (le 
Père-Trébeurden, 
pointe du Castel) 
ou les hommes 
(allée couverte  
de l’île Milliau).

9. La chapelle Saint- 
Guirec, à Plouma- 
nac’h. 10. Sur l’île 
Renote, le rocher 
de la Palette-du-
Peintre offre un  
joli point de vue !
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